
En forgeant le terme de polémologie et en créant au lendemain de la 
seconde guerre mondiale, avec Louise Weiss, l’institut français de polémologie, 
Gaston Bouthoul souhaitait promouvoir l’étude des guerres et des phénomènes 
d’agressivité collective. Alors que ces questions sont souvent appréhendées à partir 
de jugements orientés par la réprobation morale ou l’efficacité technique 
(stratégique, tactique ou organisationnelle), il estimait opportun de les aborder de 
manière positive, afin tout d’abord de mieux les connaître, puis de trouver des 
moyens susceptibles de les prévenir. Cette perspective a donné lieu à la publication 
d’ouvrages et de revues ainsi qu’à la création d’institutions vouées aux recherches 
sur la paix, sur la guerre ou sur le passage de la première à la seconde. Parmi ces 
initiatives figure l’institut de polémologie, fondé au début des années 1970 à 
l’université de Strasbourg par Julien Freund pour promouvoir une étude scientifique 
interdisciplinaire des heurts entre volontés antagonistes. 

 
Au cours des années 1970, le projet polémologique s’est étendu à diverses 

manifestations d’agressivité, par exemple les accidents de la route. Après la mort de 
Bouthoul en 1980, il s’est peu à peu étiolé et il a connu à la fin du siècle un 
processus de désinstitutionalisation graduel. Mais bien sûr ni les relations d’hostilité 
ni les passions belligènes n’ont disparu. Peut-être se sont-elles même disséminées, 
notamment avec l’apparition de nouvelles situations intermédiaires entre la guerre 
et la paix.  

 
 En quoi l’héritage de la polémologie conserve-t-il de la pertinence pour 
penser les modalités actuelles de l’hostilité?  

 Requiert-il d’être inventorié pour faire la part de ses dimensions fécondes et 
de celles qui comportent des incohérences ou des ambitions exagérées ? 

 Convient-il de réactualiser les problématiques pour tenir compte de 
l’évolution des connaissances et des affrontements ? 

 L’étude des guerres et celle d’autres types de conflit sont-elles susceptibles 
de s’épauler mutuellement ? 

 Comment comprendre les tendances à la prolifération, à la diffraction et à 
l’intériorisation de l’animosité ?  

Si le projet polémologique mérite d’être renouvelé, comment en fixer les 
contours et les limites ? 

Pour éclairer ces questions, le laboratoire Cultures et sociétés en Europe (U.M.R. 
7043) et l’institut de polémologie de l’université Marc Bloch organisent à 
Strasbourg une journée d’étude le 2 juin 2006. 
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Matin 
 
8 h 30 : Accueil des participants et présentation de la journée 
 
9 h : Réussites et échecs de la polémologie,  

par H. Coutau-Bégarie, directeur d’études à l’EPHE 
 
9 h 30 - 11 h 30 : Ateliers 
 
- atelier 1 : L’évolution de la polémologie.  
Présidence : J. Matas, UMR 7043 
. M. Klinger, UMR 7043 : Études polémologiques 
. V. Porteret, Laboratoire Georges Friedmann : Relire le Traité de polémologie 
. J.-V. Holeindre, EHESS : Penser la ruse avec Julien Freund 
. V. Sullerot, ENS : Polémologie et nouvelle « gouvernance » européenne des 
conflits 
 
- atelier 2 : Quels cadres de pensée pour la polémologie ? 
Présidence :  P. Colin, UMR 7043 
. S. Schehr, Nancy 2 : Clausewitz à l’heure de la « guerre contre le terrorisme » 
. N. Amadio, UMR 7043 : Conflits et sentiments psycho-sociaux 
. E. Sommerer, ISERP : Conflits des représentations et polémologie de la 
connaissance 
. F. Rudolf, UMR 7043 : Controverse et processus de scientificisation de l’espace 
public 
 
- atelier 3 : La médiatisation des conflits
Présidence : Ph. Breton, UMR 7043 
. F.-B. Huyghe, IRIS, Polémologie : forces et signes 
. G. Arboit, CERIME : Héritage de Clausewitz à l’ère des opérations d’information 
. M. Blanc, UMR 7043 : Limites du traitement audiovisuel des conflits 
. T. Wendling, Université de Neuchâtel : Les versions informatiques et internet du 
noble jeu de la guerre 
 
11 h 30 : Approches sociologiques des conflits,  

par B. Valade, professeur à l’université de Paris V 
 
 
 
 

Après-midi 
 
14h : Polémologie et sociologie des conflits,  

par P. Watier, professeur à l’U.M.B., directeur de l’institut de polémologie 
de Strasbourg 

 
14h 30 - 16 h 30 : Ateliers 
 
- atelier 4 : Les conflits contemporains.  
Présidence : M. Klinger, UMR 7043 
. J. Matas, UMR 7043 : Analyse des conflits centraméricains 
. N. Veyrié , Université de Caen : Héritage et conflits dans la famille 
. P. Schmoll, UMR 7043 : Guerres introuvables et guerres innommées 
 
- atelier 5 : Le traitement des conflits.  
Présidence : S. Schehr, Nancy 2 
. Ph. Breton, UMR 7043 : Parole et conflit 
. M. Michel, UPMF Grenoble : Ritualiser la violence 
. P. Colin, UMR 7043 : Conflits de socialisation et traitement des transgressions 
. E. Itofo, UMR 7043 : Conflits entre psychiatrie et justice  
 
16 h 45 Synthèse : Vers un renouveau de la polémologie ?  
       par P. Hintermeyer, professeur à l’U.M.B., directeur de l’UMR 7043 
 
17 h 30 : Quelles nouvelles figures de la guerre ?  

  Débat général ouvert au public à l’occasion de la parution du N° 35 de la 
Revue des sciences sociales. 

 
 

***************************** 
 
 
 

Entrée libre. Inscription obligatoire 
Coupon-réponse sur http://misha-actu.u-strasbg.fr, rubrique « actualités » 
A renvoyer à umr7043@umb.u-strasbg.fr ou à l’adresse postale indiquée 
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